
Mars, c’est tout
d’abord le mois de
l’alphabétisation et

de l’illettrisme, un des
axes de travail de notre
président Bill Boyd.
Beaucoup d’actions sont
menées par les clubs du

district dans ce domaine. Mais
je vous propose cependant de
voir si votre club ne pourrait
pas apporter une aide encore
plus importante en matière de
lutte contre l’illettrisme.
C’est aussi le mois du Ryla qui
démarre le 31 mars sur le thè-
me du « Plaisir créateur ». Je
vous encourage à participer à la
Soirée des talents le 3 avril à
Aix-les-Bains.
C’est enfin l’anniversaire du
Rotaract qui a cette année 39
ans. Le club d’Annecy a repris
forces et vigueur. A nous de
tout faire pour d’autres clubs
naissent dans le district.
A la mi-avril, nous recevrons
l’équipe brésilienne de l’EGE.
Merci de lui réserver le meilleur
accueil possible. A ce sujet,
l’EGE d’Aldo Dalla Zuanna
(gouverneur 2007-08) se
déroulera en novembre 2007
avec le Japon. Je vous demande
de l’aider à « partir en chasse »
de candidats susceptibles de se
rendre à Nagoya à cette époque.
Par ailleurs, le SFPE (séminaire
de formation des présidents
élus) a eu lieu à L’Isle-d’Abeau:
félicitations aux présidents
élus et à Aldo. Je souhaite à la
grande équipe de district

La lettre du
Gouverneur

Lutter contre
l’illettrisme

Jeunesse

780
District

• Le district sur internet : www.rotary1780.org

MARS 2007 • ARDECHE • DRÔME • ISÈRE • SAVOIE  • HAUTE-SAVOIE

> suite en page 4

C’est en janvier 1968 que le
Rotaract, programme de
clubs service du Rotary du

Rotary International destiné
aux jeunes adultes de 18 à 30
ans, fut officiellement inauguré
sous la présidence de Luther
Hodges, alors président du
Rotary international.
Le 13 mais 1968, le club
Rotaract de l’université de
Caroline du nord, parrainé par
le club Rotary de North
Charlotte (Caroline du Nord)
fut le premier club à recevoir
officiellement sa charte. Même si
ce club est reconnu comme le
premier club Rotaract, les rota-
riens parrainaient déjà des struc-
tures similaires destinées aux
jeunes depuis le début des
années 20.
Les clubs vingt-trente, reconnus
comme préfiguration historique
du Rotaract, furent parrainés à
l’origine par le club Rotary de
Sacramento (Californie). Ces

clubs s’inspi-
raient des prin-
cipes et objectifs
de leurs Rotary
parrains et
accueillaient des
jeunes exerçant
soit une activité
professionnelle
soit étudiants
d’université. La
p r e m i è r e
réunion d’un
club vingt-trente
remonte au 19 décembre 1922.
Ce mouvement qui a compté
jusqu’à 125 clubs placés sous le
parrainage des clubs Rotary de
Californie publiait également un
magazine mensuel.
En 1927, les clubs de la Table
Ronde, ouverts aux hommes
âgés de 18 à 40 ans, virent le jour
en Grande-Bretagne et en
Irlande. On en comptait plus de
90 en 1935. En novembre 1930,
le premier club Apex fut créé à

Geelong en Australie. Les clubs
Apex connurent une expansion
rapide puisqu’en seulement
quelques années il en existait
plus de 20. Parrainés par les
clubs Rotary, ces clubs étaient
ouverts aux jeunes de 18 à 35
ans, étudiants ou exerçant une
activité professionnelle.
Dans le même temps, d’autres
structures également parrainées
par les clubs Rotary voyaient le

SUCCÈS ✦ Les quelque 7 000 clubs rotaraciens rassemblent plus de
160 000 membres dans 150 pays
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Rotaract : le vivier pour 
la relève du Rotary

Espoir en tête:
600 000 €
Voici les premiers résultats
en ce qui concerne l’opéra-
tion « Espoir en tête » :
• La recette nette est aux
environs de 600 000 euros.
• Notre district est le pre-
mier de France pour le
nombre de contremarques
par Rotarien: 3,48.

Six invités de marque
à notre conférence de districtdu 21 avril à Aix-les-Bains :

• Yehezkel Ben Ari
• Madjid Boutemeur
• Jean-Hervé Lorenzi

• Luc Moreau
• Sylvie Testelin
• Jean Therme

Lire leur présentation en page 4

Tri de bouchons en plastique au Rotaract de Grenoble, dont
la revente servira à financer une action humanitaire
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jour partout dans le monde tout en étant indé-
pendantes les unes des autres. Les clubs
Unisserve en Inde, Orbis en Amérique du
Sud, Rotors en Afrique du Sud ou encore les
cercles Paul Harris en Europe et les clubs
Quadrant aux USA en sont les exemples les
plus connus. Ces clubs qui adoptèrent pro-
gressivement de nouveaux noms dans le cadre
du programme Rotaract, servirent de point de
départ au développement qu’allait connaître le
Rotaract.
C’est probablement le club service pour la jeu-
nesse du Rotary destiné aux élèves de l’ensei-
gnement secondaire, l’Interact, qui imprima la
dynamique la plus forte. Institué en 1962, ce
programme rencontra un succès immédiat.
L’adhésion n’étant toutefois ouverte qu’à des
élèves de l’enseignement secondaire, les
Interact bacheliers et les Rotariens tentèrent de
trouver un moyen de pérenniser leurs liens.
Plusieurs propositions furent ainsi présentées
au conseil d’administration du Rotary
International afin que les élèves puissent
demeurer membres de l’Interact quelques
années après le baccalauréat que de repousser
la limite d’âge au sein de l’Interact, le conseil
d’administration du Rotary international déci-
da d’étudier la possibilité de créer un nouveau
programme de clubs service destinés aux
jeunes adultes étudiants qui exerçant une acti-
vité professionnelle.
La décision d’adopter le programme Rotaract
intervint à un moment où les mouvements de
protestation d’étudiants survenant dans le
monde entier suscitaient des préoccupations
grandissantes chez les rotariens. Le programme
Rotaract fut ainsi adopté. Outre permettre à
d’anciens Interact de demeurer au sein de la
famille Rotary, il permettait également
d’orienter les énergies de ces jeunes adultes vers
des activités positives leur permettant de servir
leurs communautés.
En 1966, un comité spécial fut constitué
afin de concevoir le nouveau programme de
clubs service destiné aux jeunes adultes. A l’is-
sue d’un sondage réalisé auprès d’étudiants de
l’Université de Houston, le comité décida que
« Rotaract », contraction des termes
« Rotary » et « action » était le terme le plus
approprié pour désigner ce programme. Par le
plus grand hasard, le club service de l’universi-
té de Caroline du Nord avait déjà adopté ce
nom en 1966 mais l’avait quant à lui forgé à
partir des termes Rotary et Interact. Ce comi-
té décida que les jeunes femmes devaient être
autorisées à prendre part au programme Rota-
ract sur un même pied d’égalité que les
membres hommes; ce point était laissé à la
libre appréciation du club Rotary parrain.
Le lendemain de la reconnaissance officielle du
club Rotaract de l’université de Caroline du
Nord, le club Rotaract de l’université de la
Salle recevait sa charte à Tacubaya au Mexique.
Les clubs Rotaract de Florence (Italie), Gacton
Collège (Caroline du Nord, USA) et

Secunderabad (Inde) furent quant à eux tous
officiellement reconnus dans les semaines qui
suivirent. Les clubs de jeunes adultes déjà exis-
tants dans de nombreuses régions permirent
d’intensifier le développement rapide du
Rotaract au cours de ses premières années
d’existence.
En 1981, le Rotaract avait acquis une telle
popularité que les Rotaractiens d’Afrique du
Sud décidèrent d’organiser la première confé-
rence Interota, une conférence internationale
réunissant l’ensemble des Rotaractiens.
Depuis lors, les conférences Interota se tien-
nent tous les trois ans et ont été organisées par
des Rotaractiens d’Afrique du sud, Australie,
Angleterre,Turquie et Mexique. Des ren-
contres internationales destinées aux Rotarac-
tiens se tiennent également chaque année lors
de la pré-convention du Rotaract qui précède
la conférence annuelle du Rotary.
Les différents développements intervenus au
début des années 90 permirent de renforcer le
mouvement Rotaract. En février 1991, le pre-
mier club Rotaract D’Europe de l’est recevait
sa charte à Budapest (Hongrie) grâce au sou-
tien des Rotaractiens d’Autriche. Les liens avec
l’Europe de l’est ont encore été renforcés
lorsque ces mêmes Rotaractiens autrichiens
aidèrent le club Rotaract de Prague à obtenir
sa charte fin 1991, dans ce qui était encore la
Tchécoslovaquie. En mars 1992, le Conseil
d’administration du Rotary institua la semaine
mondiale du Rotaract célébrée tous les ans la
semaine du 13 mars pour commémorer la
remise de charte du premier club Rotaract.
Lors de la semaine mondiale du Rotaract, les
Rotaractiens participent à des réunions avec
leurs clubs parrains, mettent sur pied des pro-
jets de services à mener conjointement et pro-
cèdent à des échanges de vues avec les clubs
Rotary ne parrainant pas de clubs Rotaract
afin de leur exposer les avantages du program-
me.
Depuis 1968, les Rotaractiens démontrent
sans faillir qu’ils sont une force positive et
novatrice dans le changement de leurs com-
munautés activités de service généralement
menées sont des projets visant à améliorer
l’environnement, des visites aux personnes
âgées ou malades, des campagnes de don
d’organes ou de sang et l’aide aux pays en
développement. Le projet lancé en 1987 par
les clubs Rotaract de Heemstede et Hillegom-
Lissee (Pays-Bas) atteste de l’ingéniosité
déployée par les Rotaractiens. Afin de collec-
ter des fonds pour Polio +, les Rotaractiens de
ces deux clubs ont conçu une bicyclette
amphibie conduite par 36 Rotaractiens afin

de traverser la Manche. Cette campagne a
permis de collecter 210 000 dollars US et a
fait entrer les Rotaractiens dans le livre Guin-
ness des records mondiaux pour la rapidité de
leurs traversées.
Le Rotaract connaît aujourd’hui encore une
expansion impressionnante. Il existe à l’heure
actuelle plus de 7050 clubs Rotaract dans plus
de 150 pays et le nombre des membres s’élève
à plus de 161000 personnes. C’est l’Inde, avec
1782 clubs qui compte le plus grand nombre
de Rotaract, suivi par le Brésil avec 651 clubs,
les Philippines avec 423 clubs, le Japon avec
417 clubs et l’Italie avec 362 clubs. Au fur et à
mesure que le programme poursuit son expan-
sion, les Rotaractiens démontrent encore et
toujours qu’ils sont prêts à relever les défis de
la camaraderie par le service

(Source : Rotaract)

Le Rotaract connaît
aujourd’hui encore

une expansion
impressionnante

> suite de la page 1

Amsterdam 2007 : 3e

marathon pour le Rotary
Après les succès de Paris 2005 (pour le
Centenaire) et de Berlin 2006, les Rotariens
Marathoniens du monde entier se donnent
rendez-vous le dimanche 21 octobre 2007
pour courir le Marathon d’Amsterdam
Christophe Cruzel, président de la nouvelle
Amicale internationale du
Rotary (International Mara-
thon Fellowship of Rotarians),
a confié l’organisation de l’ac-
cueil sur place à une équipe
de Rotariens néerlandais,
réunie autour de Willem
Barent Wijsmuller (RC
Baarn-Soest, D 1570, wbwijsmuller@
xs4all.nl)
Les objectifs sont multiples:
• Permettre aux Rotariennes et Rotariens de
tous horizons, de se retrouver chaque année,
dans une grande capitale différente, autour de
leur passion commune du marathon,
• Conforter les liens d’amitié créés dans le
cadre de l’IMFR (International Marathon
Fellowship of Rotarians),
• Courir au profit d’une cause choisie par les
Rotariens du pays organisateur.
Nul doute que le charme de cette merveilleu-
se ville d’Amsterdam, l’accueil que nous pré-
parent nos amis néerlandais, le plaisir de se
retrouver entre amis et un nouveau défi spor-
tif à relever, seront autant de bonnes raisons
d’être présents le dimanche 21 octobre
Les supporters et supportrices seront les bien-
venus Les formalités d’inscription au
Marathon d’Amsterdam peuvent être obte-
nues auprès de Christophe Cruzel, chris-
tophe.cruzel @total.com
L’inscription à l’International Marathon
Fellowship of Rotarians, ainsi que le paiement
de la cotisation par Paypal, sont réalisables sur
son site Internet: http://marathon-rotary.
org/french/
Bon entraînement…
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Le Ryla (Rotary Youth Leadership Award)
se déroulera du samedi 31 mars au mer-
credi 4 avril 2007 à l’hôtel Acquaviva

(Mercure) du Domaine de Marlioz à Aix-les-
Bains

1. En quoi consiste un Ryla ?
• Action rotarienne multidistricts, le 1710 et le
1780, seule opération commune entre les deux
districts depuis leur création en 1992
• Regroupement d’environ 40 à 50 jeunes, en
principe le même nombre pour chaque dis-
trict.
Les jeunes concernés de moins de 30 ans sont
des bac + 3 minimum en phase terminale de
leurs études ou dans leur premier emploi, en
règle générale
• La durée du séminaire est de 5 jours.
• Une douzaine d’intervenants de haut niveau
et 1 ou 2 visites d’entreprises importantes.
• Thème développé: Le plaisir créateur d’éner-
gie. En effet il n’y a pas de projet, quel qu’il
soit, sans plaisir. Ce thème permet d’apporter
des témoignages très variés, pas seulement liés
au monde de l’économie.
• Objectif et ambition: la révélation des apti-
tudes au leadership des participants

2. Qui sont les participants ? quelles
sont leurs attentes
Les séminaires Ryla sont destinés à contribuer
à la préparation de jeunes adultes méritant à
devenir des leaders de demain. Etudiants ou
jeunes professionnels, ce programme leur per-
met tout à la fois d’apprendre, de développer
leur potentiel et de se faire de nouveaux amis.
Les préoccupations des jeunes sont orientées
vers l’insertion professionnelle la plus rapide, la
plus réussie, la plus porteuse d’avenir, élément
important de la construction de leur vie.
Leurs attentes peuvent être classées de la
manière suivante:
• court terme: tout apport permettant d’aug-
menter les chances lors d’un entretien de
recrutement: communication, comporte-
ment, gestuelle, postures, attente des entre-
prises recruteuses etc.…
• moyen terme: une meilleure compréhen-
sion, une meilleure conscience de l’environne-
ment dans lequel nous évoluons tous.
• le comportement professionnel: l’éthique et
l’ouverture par les valeurs et l’action du Rotary
International.

3. Quel contenu pour répondre aux
attentes des participants ?
Le programme de 5 jours est dense. Il a pour
ambition d’apporter des éléments de réponse
à ces différentes attentes. Nous présentons le
programme selon les axes de préoccupations
évoqués ci-dessus.

3.1. Ethique
La demi-journée consacrée à l’éthique s’appuie
sur le travail reconnu effectué avec passion
depuis de nombreuses années par Michel
Cocherel, Rotarien lyonnais décédé en 2004.
Cette séquence alterne une présentation théo-
rique et du travail en groupe dans le cadre
d’études de cas. A la fin de cette séquence, un
document d’une cinquantaine de pages est
remis à chaque participant. L’animation est
assurée par plusieurs rotariens. Ils furent choi-
sis par Michel Cocherel. Ils poursuivent son
action qui fut et qui reste remarquable.

3.2. Préoccupations court terme: emploi
La liste des interventions de 1h30 environ est
la suivante:
• gestion de carrière dans les groupes interna-
tionaux
• management des hommes et leadership
• jeunes créateurs d’entreprises: expériences
réussies

• recrutement, évolution et promotion dans
l’entreprise

3.3. Préoccupation moyen terme: meilleure
connaissance de l’environnement économique
• un témoignage de chef d’entreprise face à la
mondialisation
• les valeurs communes d’une entreprise inter-
nationale – pourquoi faire ?
• la visite d’une entreprise de taille importante
(+ de 1 000 personnes) : actuellement
Caterpillar.

3.4. La soirée des talents : la fête, le culte du
partage et de la gaieté
Cette soirée, mémorable, réunit environ 200
personnes. Les clubs des deux districts sont
invités à venir participer à cette soirée.
Le défi pour les « Rylaciens » est le suivant: ils
ne se connaissaient pas 48 heures plus tôt et ils
doivent organiser une soirée de sketches de

Réflexion

DISTRICT 1710 DISTRICT 1780

Les gouverneurs François Mornand (district 1780) et Philippe L. Reynaud (district 1710) et
les membres de la commission Ryla, programme pour la jeunesse, qui se déroulera à Aix-les-
Bains du 31 mars au 4 avrill 2007, invitent les présidents et les membres des clubs des deux
districts à la

Soirée des Talents
(repas + spectacle) mardi 3 avril 2007 à 19h

hôtel Acquaviva (Mercure), 111 avenue de Marlioz, 73100 Aix-les-Bains réalisée et animée
par les Rylaciens pour les Rotariens et leurs amis. Ainsi, ensemble, nous aurons l’occasion de
découvrir ou redécouvrir le Ryla en action sur le thème: Le plaisir créateur d’énergie.
Inscriptions auprès de Maurice Bonaz, 8 chemin de Chevaline, 73100 Aix-les-Bains,
e-mail : maurice.bonaz@wanadoo.fr
Pour tout club parrainant un Rylacien, cette invitation est gratuite pour le président ou son
représentant. Tout autre membre rotarien ou ami peut participer moyennant 30 €.

Ryla: l’apprentissage de la réussite

> suite enpage 44
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District

Yehezkel Ben Ari
Directeur de recherche à l’Inserm.
Directeur de l'unité 29 de l’Inserm.
Directeur de l'Institut de neurobiologie de
la Méditerranée (INMED).
Récipiendaire du prix de l’« American
Epilepsy Society Research » (2000) pour
ses travaux en épileptologie.
Organisateur des conférences annuelles
INMED / Trends in Neuroscience
de La Ciotat.

Madjid Boutemeur
Docteur en physique nucléaire.
Professeur de Physique nucléaire.
Université de Lyon 1.
Professeur de mécatronique pour la méde-
cine, Polytech’Savoie.
Rotarien au RC Annecy Rive Gauche.
Projet actuel : instrumentation dédiée pour
l’utilisation des accélérateurs de particules
dans le traitement des tumeurs cancéreuses.

Jean-Hervé Lorenzi
Docteur en Sciences Economiques.
Reçu premier à l’agrégation des facultés de
droit et de sciences économiques.
Membre du conseil de surveillance et
conseiller du directoire de la Compagnie
Financière Saint-Honoré.
Directeur du DESS 218 « Techniques de
l’assurance et management du risque ».
Président du Cercle de économistes.
Membre du Conseil d’analyse économique

auprès du Premier ministre.

Luc Moreau
Glaciologue, Chamonix Mont-Blanc.
Docteur en géographie alpine et membre
de l’équipe de recherche du laboratoire
CNRS Edytem (Environnement et DYnami-
que des TErritoires de Montagnes).
Consultant pour la Société d’électricité
d’Emosson sur l’hydrologie sous-glaciaire
du glacier d’Argentière où il enregistre
depuis 20 ans le glissement du glacier.
Il participe a des études de risques liés aux
poches d’eau.
Enseignant en glaciologie dans différentes
écoles dont l’ENSA de Chamonix.
Accompagnateur en montagne, conféren-
cier.
Réalisateur de films d’animation de mou-
vement de glacier.
Coauteur de « Dans le secret des glaciers
du Mont-Blanc », Glénat 2000,
coauteur de « Voyage dans les glaces »,
Groenland, La Martinère 2002.

Sylvie Testelin
Docteur en médecine.
Chirurgien maxilo-facial.
Professeur à l’Université de Picardie Jules
Verne à Amiens.
Elève du professeur B. Duvauchelle, elle
effectue avec lui et le professeur Lengelé,
le 26 Novembre 2005, la première greffe
partielle de visage sur le personne

d’Isabelle Dinoire, une jeune femme mor-
due par un chien lui ayant arraché le nez,
les lèvres et le menton.

Jean Therme
Personnalité emblématique de l’économie
grenobloise, Jean Therme, 53 ans, demeure
indéfectiblement attaché à ses racines alpines.
Lorsqu’il lui a été proposé de prendre la
direction des activités de recherches techno-
logiques du CEA, il n’a ccepté qu’à une seule
condition: ne pas passer plus de deux jours
par semaine à Paris. C’est depuis la capitale
dauphinoise qu’il pilote les 2200 personnes
dont il a la responsabilité. Ce meneur
d’hommes qui a œuvré chez Philipps, Alcatel
et SGS Thomson avant d’entrer au Léti
(Laboratoire d’électronique et des technolo-
gies de l’information) en 1990, puis d’en
devenir directeur, aime « à faire travailler en
commun des gens qui n’ont pas de raisons
de se retrouver ensemble. » Son souci de rap-
procher recherche et industrie l’a amené à
prendre les rênes du GIE associant le Léti et
le Cnet (ex-centre de R&D de France
Télécom), et à être la cheville ouvrière du
projet Minatec. Arrivé à Grenoble, il y a plus
de trente ans pour étudier à l’Institut natio-
nal polytechnique de Grenoble (INPG), ce
fils de famille modeste reste fidèle à son villa-
ge des Bauges, près de St-Jean-d’Arvey, en
Savoie. « Le week-end, je suis agriculteur. Je
produis mes légumes, fais les foins, élève mes
moutons, le tout en bio » raconte-t-il.

Les intervenants à la conférence du 21 avril

deux heures en fonction des talents de chacun;
l’imagination est au pouvoir en toute liberté.
La critique bon enfant des intervenants, de
l’encadrement et du Rotary est également de
mise. Le budget disponible pour cette soirée
est toujours constant: inexistant, pas un euro.
Cette année nous laisserons du temps pour
que cette soirée soit vraiment l’expression du
talent des jeunes

4. Qui sont les intervenants ?
Les intervenants sont toujours des profession-
nels très compétents majoritairement rotariens
venant donner de leur temps pour faire parta-
ger différents aspects d’une vie professionnelle
réussie : chefs d’entreprise, cadres de haut
niveau, consultants reconnus.
L’expérience professionnelle s’intégrant dans la
vie de chacun, ils peuvent également faire par-
tager les implications et parfois les dilemmes à
gérer dans le cadre familial. Le moment du
repas est propice à ce type d’échange.

5. A quoi sert un Ryla ?
L’insertion des jeunes diplômés dans le monde
économique est de plus en plus difficile. Cette

difficulté croissante justifie un peu plus chaque
année l’utilité du Ryla.
Plusieurs objectifs peuvent être assignés à ce
séminaire:
• chaque jeune participant peut rencontrer
environ 40 à 50 jeunes de son âge, d’horizons
divers, avec les mêmes préoccupations. Il tisse
alors des liens dans une ambiance studieuse et
joyeuse.
• Les Rylaciens rencontrent également les rota-
riens et les intervenants. L’objectif est alors de
faciliter le dialogue entre les générations.
Ces contacts sont permanents:
L’encadrement, les intervenants, les rotariens
venant à la Soirée des Talents; par exemple à
chaque repas, un Rotarien est présent à chaque
table.
Souvent les Rylaciens sont étonnés de la dis-
ponibilité collective des rotariens; parfois, ils
nous affirment qu’ils ne pensaient pas que
notre comportement pouvait exister…
• Un autre aspect d’échanges entre les généra-
tions est la venue d’anciens Rylaciens et de
membres du Rotaract.

6. Et l’après Ryla ?
Répondre à cette question tient de la plus par-

faite gageure. En effet, cela signifie que nous
avons une idée précise de la résonance de ces 5
jours dans chaque Rylacien. Mission impos-
sible.
Toutefois, les réactions et témoignages
recueillis montrent à l’évidence que ce sémi-
naire est un formidable générateur d’énergie et
de confiance en soi. Au gré des témoignages
recueillis, on peut citer:
• Aide à un choix de vie professionnelle.
• Embauche très rapide après un Ryla, après
plusieurs mois de recherche infructueuse. La
raison: changement de comportement.
• Engagement personnel dans des organismes
représentant une profession.
• Contact avec des professionnels de haut
niveau, parfois parfaitement inaccessibles à ce
stade de la vie professionnelle.

> suite de la page 3

2007-08 beaucoup d’énergie et de courage
dans la préparation de leur année en
ouvrant la voie à un meilleur Rotary et à
de meilleurs Rotariens pour « Partager le
Rotary. »

FRANÇOIS MORNAND,
gouverneur 2006-2007

> suite de la page 1 (Editorial)
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• RC Grenoble Belledonne
Visite du musée d’Allevard le 23 Février, sous la conduite de Maurice
Collin.

• RC Valence Mistral
Remise du prix servir, en présence du Préfet de la Drôme, à un poli-
cier qui a sauvé une désespérée qui tentait de se jeter d’un pont auto-
routier. 27 Février

• Interclubs Annecy
Conférence de Marc Feix, chargé de cours à la Faculté de Théologie

de Strasbourg sur le sujet suivant: «  La pensée chrétienne peut-elle
éclairer l’actualité économique et politique ? , le 7 mars.

RC Albertville-Conflans
Conférence d’Hervé Gaymard (ancien ministre) sur le sujet suivant:
«  Un nouvel usage du Monde » le 8 mars.

RC Privas
Soirée choucroute (90 participants) au profit des actions locales du
club.

Lettre du district 1780 Rhône Alpes Mont-Blanc
François Mornand, Gouverneur, tél: 04 38 03 00 50, 

mail: francois.mornand@douane.finances.gouv.fr
Jean-Louis Dardelet, Secrétaire, tél: 04 74 88 24 82, 

mail: jeanlouis.dardelet@wanadoo.fr
Jacques Baillieux, Lettre du District, tél: 04 76 41 16 91, 

mail: jacques.baillieux@wanadoo.fr
Xavier Tabarin, Webmaster, tél: 04 75 72 39 66, 

mail: webmaster@rotary1780.org
Site Internet: http://www.rotary1780.org

Assiduité en
février 2007
Aix-les-Bains - Lac du Bourget 27 64 4
Albertville - Conflans 21 55 3
Annecy 43 59 4
Annecy Rive Gauche 40 53 4
Annecy - Tournette 41 49 4 
Annecy - Val de Fier 22 52 4
Annemasse 44 48 4
Annemasse - Genevois 19 30 4 2
Annonay 53 54 4
Aubenas - Vals 39 42 4
Bonneville - La Roche-sur-Foron 26 56 4
Bourg-St-Andéol - Viviers-le-Teil 17 65 4
Bourg-St-Maurice 19 49 3
Bourgoin - La Tour-du-Pin 55 52 4
Bourgoin - L’Isle-d’Abeau 24 40 4
Chambéry - Aix-les-Bains 63 41 4 1
Chambéry - Challe-les-Eaux 48 40 3
Chambéry - Combe de Savoie 54 44 4
Chambéry - Dent du Chat 28 53 4
Chamonix Mont-Blanc - Megève 41 56 3
Crest - Vallée de la Drôme 27 nc nc 
Drôme des Collines 26 75 4
Evian - Thonon-les-Bains 41 59 4
Grenoble 55 40 4 2
Grenoble Bastille 35 53 4
Grenoble Belledonne 43 52 3
Grenoble Chartreuse nc nc nc 
Grenoble Drac Romanche 26 68 4
Grenoble Ouest 46 41 4
Grenoble Sud 37 52 4
Le Cheylard 12 58 2
Mont-Blanc - Vallée de l’Arve 27 49 4
Montélimar 46 42 4
Montmélian - La Savoyarde 25 49 4
Moutiers - Tarentaise 24 41 4
Privas 23 76 4
Romans 60 64 4 1
St-Jean-de-Maurienne 43 46 2
St-Julien-en-Genevois 38 45 4 1
St-Marcellin 20 70 3
St-Péray - Tournon 29 59 4
Thonon Genevois International 27 49 3
Thonon - Léman 37 51 4
Tricastin 20 nc nc
Valence 40 nc nc
Valence Mistral 25 65 4
Voiron Porte de Chartreuse 37 52 4 1
Chiffres communiqués par les clubs.
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En bref

Dans les clubs du district

Remise de
PHF
Serge Goutey-
ron, past vice-
président du RI a remis, au nom du RC Grenoble-Belledonne un
PFH à André et Bernadette Leclercq (famille Mulliez). Ces personnes
apportent une aide financière très substantielle aux actions de ce club
à Madagascar.

Le partage, thème du Rotary
International 2007-2008
« Le Rotary , un partage » est le thème du
Rotary international 2007-2008, choisi par le
président élu Wilfrid Wilkinson et annoncé
lors de l’assemblée internationale 2007 à San
Diego. Le président élu continue d’encoura-
ger les Rotary clubs à faire porter leurs efforts
dans les domaines de l’eau, l’alphabétisation,
la santé et la faim, et la famille du Rotary.

Strasbourg accueillera les CIP 2007
Le 31 Mars, aura lieu à Strasbourg la réunion des CIP (Comités inter-
pays). Cette réunion permet de rassembler les coordinateurs natio-
naux des CIP dans chaque pays européen, mais également les prési-
dents de CIP, les gouverneurs et les gouverneurs élus.

Le District 1710 sera baptisé le 21 avril prochain
A la suite d’un concours, analogue à celui que nous avions organisé
en 2005-2006, le district 1710, notre voisin issu comme nous du
D.171, a opté pour la dénomination Lyon-Région...
Il recevra officiellement ce nom lors de son assemblée de district le 21
avril... Toutes nos félicitations à Philippe Reynaud, le gouverneur.

Conseil de législation
Le conseil de législation se réunira du 22 au 27 avril. Tous les trois ans,
le conseil étudie et vote sur les projets soumis par les clubs, les dis-
tricts, le conseil d’administration du R.I. ou par lui-même. Le repré-
sentant de notre district au conseil de législation est, cette année, Jean-
Marie Laplane(RC Grenoble) past-gouverneur 2001-2002.
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La richesse du Rotary est son
aspect international et sa
force d’intervention est don-

née par la Fondation Rotary.
En effet, avec l’éradication de la
poliomyélite qui est la plus belle
action de prévention humanitai-
re jamais réalisée par l’homme, la
Fondation soutient des projets
pour apporter l’eau potable, l’as-
sainissement et la lutte contre la
malnutrition.
Les volontaires du Rotary en
sont les ambassadeurs de bonne
volonté sur le terrain.

Le volontaire du Rotary qui
est-il ?
Le volontaire est un bénévole
(comme tous les rotariens
d’ailleurs).
Son engagement est individuel.
Il donne son temps, (de 30 à 60
jours).
Il apporte ses qualités, son expé-
rience, sa compétence et son
dévouement.
Il doit être ouvert et il doit
s’adapter à des situations
diverses.
Il faut répondre à un besoin.
Il ne faut pas oublier cette

réflexion que m’a faite un vieux
chef de village congolais :
« Ce que tu fais pour moi, sans
moi, c’est contre moi »

De qui a-t-on besoin ?
Les activités « éligibles » par la
Fondation sont les services médi-
caux et dentaires aux populations
démunies; les activités de forma-
tion, d’enseignement, de
construction de latrines et de
réseaux d’assainissement.

Comment se porter 
volontaire ?
D’abord bien s’informer
• faire venir par Zurich la bro-
chure « les volontaires du
Rotary » N° 263 FR;,
• par informatique: www.rota-
ryintl.org et sur « Google », cher-
cher « rotary volunteer »,
• les formulaires sont téléchar-
geables.
Il faut s’inscrire auprès du Rotary
en remplissant le formulaire 284
FR (« Offre de services bénévoles
à l’étranger ») et le formulaire
136 FR (« Subvention pour
volontaires de la Fondation ;
Dossier de demande »).

L’inscription doit être avalisée
par le président du club.

Le dossier à remplir est
assez exigeant
• remplir la demande de subven-
tion individuelle (136 FR) qui
doit être signée par les présidents
du rotary local et international et
le responsable de la Fondation
Rotary dans le district.
• avoir une lettre d’invitation du
Rotary du pays bénéficiaire pré-
cisant les dates et le but précis de
la mission du volontaire.
• une assurance internationale,
• le devis du transport aérien
demandé au « RITS » à
Evanston,
• sans oublier le passeport et le
visa,
- envoyer le dossier à Evanston 4
mois avant le départ prévu
(Fondation Rotary – service
« Rotary Volunteer »).

Les frais
Il faut décrire les services de la
mission et faire un budget précis.
Le volontaire reçoit 50 $US par
jour d’indemnités. Avec cet
argent il doit participer au loge-

ment, à la nourriture, payer le
visa, les cadeaux et médicaments
pour ceux qui nous aident mais
surtout les transports en taxi
dans des villes souvent très éten-
dues et le téléphone portable
sont très coûteux.
Il ne faut pas oublier de faire un
rapport final personnel et du
club d’accueil sur la mission
accomplie.

En conclusion
Nos amis rotariens d’Afrique
m’ont dit souvent: votre aide est
importante pour deux raisons:
• vous nous montrez que vous ne
nous abandonnez pas et,
• vous nous sortez de notre indif-
férence.
Enfin, à notre retour, nous avons
un rôle d’éveil pour faire
connaître les actions réalisées
dans le cadre de la Fondation
Rotary dans le club et auprès des
jeunes. Ce sont des actions qui
rendent fiers d’être Rotarien.

Maurice Collin
Pédiatre

RC Grenoble Belledonne

L’éradication de la poliomyélite sur la ter-
re est la plus formidable opération huma-
nitaire engagée par l’homme.

Le Rotary a été le catalyseur, l’élément déterminant
dans la décision des organismes internationaux de
s’engager dans la voie de l’éradication de la polio-
myélite.

Rappel des efforts accomplis
• Plus de 500 millions d’euros au total ont été don-
nés par le fonds Polio plus de la fondation Rotary.
• Plus de 5 millions d’enfants ont ainsi évité la
poliomyélite.
• Plus de 2 milliards d’enfants ont été vaccinés dans
le monde
• Le Rotary international a ainsi gagné le respect
des organismes internationaux et s’est fait
connaître par cette action exemplaire pour les
enfants.

Le point de la situation
De 1988 à 2003 nous sommes passés de 350 000
cas de poliomyélite par an à 784 cas en 2003.
Nous étions alors très proches de la victoire, quand

est arrivée cette malheureuse affaire de la Province
de Kano, au nord du Nigéria, lorsque les dirigeants
de cette province ont refusé les vaccinations pen-
dant 11 mois.
La pandémie qui a suivi cette décision a entraîné la
réintroduction du poliovirus dans 25 pays
d’Afrique de l’ouest, du moyen orient et d’Asie. Le
contrôle de ces cas importés n’a pu se faire qu’au
prix de campagnes de vaccinations massives sur ces
zones.

Encore quatre pays endémiques
• Le Nigéria avec 1077 des 1912 cas recensés dans
le monde en 2006,
• l’Inde avec 643 cas,
• le Pakistan avec 39 cas,
• l’Afghanistan avec 31 cas.
Sur le plan technique, nous avons fait de grands
progrès : nous avons à notre disposition un vaccin
monovalent plus efficace, et des procédures accélé-
rées d’identification du poliovirus en laboratoire.
L’éradication de la poliomyélite dépend de l’appro-
visionnement en vaccins, de l’acceptation sociale,
du financement et de la volonté politique.

Le succès de l’éradication est essentiellement une
question de volonté politique d’assurer une admi-
nistration efficace à tous les niveaux , afin que tous
les enfants reçoivent le vaccin.

En conclusion
Nous souhaitons que les responsables politiques de
ces pays (Nigéria, Inde, Pakistan, Afghanistan)
prennent conscience de la gravité de la situation ,
qu’ils se décident à laisser faire et à encourager les
campagnes de vaccination pour que l’éradication
de la poliomyélite devienne une réalité.
C’est la plus belle action de prévention humanitai-
re jamais réalisée par l’homme à ce jour; elle rend
fier d’être Rotarien.

Maurice Collin

Les Volontaires du Rotary
International

Eradication de la polio: où en est-on ?
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Les Comités inter-pays (CIP)
sont un magnifique outil de
la promotion de la paix et de

l’expansion du Rotary dans le
monde.

Un peu d’histoire
Le 20 mai 1950 le premier
Comité inter-pays France-
Allemagne voyait le jour à
Strasbourg lors de la conférence
du district D-70 avec Roger
Coutant et Robert Haussman,
premier gouverneur allemand
après le second conflit mondial,
en lançant l’idée d’association de
clubs visant à rétablir les relations
d’amitié internationale. D’autres
CIP se sont développés grâce à un
réseau de clubs contacts en
Europe occidentale et concernant
des pays au niveau de vie compa-
rable. L’activité de ceux-ci est har-
monieuse et s’établit sur les bases
d’une réciprocité pratiquement
égale. La prise en charge des
actions se fait facilement par les
clubs concernés.

Quelle place dans le Rotary
International ?
1. les actions des CIP ont pour
objectif de développer les ren-
contres entre clubs contacts, les
échanges amicaux, professionnels,
culturels, sans oublier la jeunesse.
2. de participer avec les clubs et les
districts à des actions d’intérêt
public mondial pour renforcer

leurs liens d’amitié. Dans les
années 1960, le développement
des CIP s’est orienté vers le conti-
nent africain. C’est l’époque où
les jeunes états accèdent à l’indé-
pendance. Il s’agit alors de main-
tenir les liens et de contribuer au
développement économique et
social par des actions humani-
taires et éducatives s’appuyant sur
les clubs et la Fondation Rotary,
les rotariens d’Afrique estimant
les besoins et s’assurant de la
bonne réalisation de l’aide appor-
tée par les rotariens du Nord. Il y
a solidarité sans ingérence.
3. dans les pays récemment
ouverts au rotary pour contribuer
à l’expansion du Rotary
International, par le parrainage de
nouveaux clubs et la formation de
jeunes Rotariens.

Organisation d’un CIP
Les fondateurs d’un futur CIP
entre deux ou plusieurs pays créent,
chacun dans leur pays respectif, leur
propre section rattachée à leur pays
respectif et district.:
1. les deux sections réunies consti-
tuent le Comité inter-pays,
2. chaque section comprend des
rotariens, des clubs et des districts
fondateurs,
3. les deux sections sont auto-
nomes et se réunissent 1 fois par an
en assemblée générale alternative-
ment dans l’un ou l’autre pays.
4. les sections des Comités sont

structurées dans le cadre des obli-
gations de leur pays (en France,
dans le cadre de la loi de 1901 sur
les associations).

Financement des CIP
La création des comités est libre et
dépend de la volonté des rota-
riens, le Rotary International ne
participe pas à leur financement:
1. les frais de fonctionnement
sont pris en charge par les rota-
riens, les clubs et les districts qui
les ont créés.
2. les cotisations en tout état de
cause restent modiques et sont
destinées à couvrir les frais de
fonctionnement.

Comment créer un CIP
Il existe un formulaire « Protocole
pour la création d’un comité
inter-pays » Le Conseil central
recommande aux dirigeants du
R.I. d’inscrire l’action des CIP
dans les programmes des manifes-
tations rotariennes.

Un avenir prometteur
En effet lors du Conseil de législa-
tion de Chicago, en avril 2004,
une résolution a été présentée et
acceptée en vue de la mise en place
d’un module de formation sur les
CIP à l’attention des gouverneurs-
élus lors de l’Assemblée
Internationale de San Diego. Et
sous l’action répétée de Serge
Gouteyron le Conseil central, lors

de sa réunion du 30 octobre 2004,
a adopté la décision suivante en
faveur des comités inter-pays:
1. le Conseil central reconnaît le
travail des CIP fait sur le terrain,
2. demande au secrétaire général
de donner l’information des CIP
sur le site Web du Rotary
International,
3. demande au secrétaire général
de mentionner l’activité des CIP
dans « The Rotarian » et « Rotary
World »,
4. demande aux présidents de
CIP de partager leurs actions à
succès avec le secrétaire généra,l
5. encourage les leaders du
Rotary à inclure l’information
sur les CIP dans leurs pro-
grammes tels que l’assemblée
internationale, les institutes, les
conférences de districts.

Célébration présidentielle
des CIP
Elle aura lieu à Cannes les 28 et
29 mars 2008. Ce sera la
réplique de la célébration prési-
dentielle des comités inter-pays
qui s’est tenue à Antibes en
octobre 2003 avec Jonathan
Majiyagbé réunissant Europe-
Afrique et Moyen Orient. Serge
Gouteyron travaille sur ce dos-
sier avec le président Wilfrid J.
Wilkinson. Une date à retenir.

Jacques Valette, District 1780
e-mail : jac.valette@wanadoo.fr

International

L’illettrisme est un handicap
social majeur et ses consé-
quences sont encore plus

graves pour les jeunes qui
connaissent, en raison de leur
situation d’illettrisme, une pério-
de d’inactivité à l’issue de leur
scolarisation, pendant laquelle
aucune formation ne sera prati-
quée, aucune expérience profes-
sionnelle ne sera acquise. Pour
beaucoup, c’est alors que se joue
le basculement vers l’exclusion,
voire la délinquance.
Face à ce constat, la « Fondation
Caisses d’épargne pour la solida-
rité » a décidé, en 2005, de
mettre en place l’opération
« Savoirs pour réussir », à l’insti-
gation du professeur Alain

Bentolila. Cette opération,
appuyée par les pouvoirs publics
consiste essentiellement en la
création, dans toute la France, de
centres apportant aux jeunes en
situation d’échec scolaire com-
plet, âgés de 16 à 25 ans l’aide de
tuteurs, chargés de les convaincre
qu’ils ont intérêt à apprendre,
parce que leur vie matérielle en
sera changée, et de mettre en
place la formation qui leur
manque. Chaque jeune pourra
ainsi, avec son tuteur, construire
un projet d’apprentissage et de
formation individualisé qui cor-
responde aux potentialités du
jeune et à la réalité du terrain.
Il s’agit essentiellement:
• de modifier le rapport à l’écrit

afin que l’usage de la lecture et de
l’écriture devienne simple et
spontané,
• de réconcilier avec les connais-
sances de base en calcul,
• d’établir de nouveaux rapports
aux savoirs et aux démarches
d’apprentissage,
• d’accompagner et de soutenir
pendant la formation profession-
nelle,
• d’organiser le contact entre
l’employeur et le jeune.
Un premier centre a été ouvert à
Marseille, en 2005. Actuellement,
150 jeunes mineurs y sont enca-
drés, enseignés, formés par 30
tuteurs pour une durée de 10 à 18
mois. D’autres centres ont été
ouverts en province et vont

ouvrir, notamment à Paris.
Actuellement il y a des centres
dans 10 régions; on en prévoit
une vingtaine fin 2007. Chaque
centre est organisé en association,
et dirigé par un « chef de projet »,
salarié par le centre.
La Fondation Caisses d’épargne a
monté une structure permanente
et investi plus de 3 millions d’eu-
ros. Elle souhaite désormais agir
en partenariat, et pourrait ainsi
apporter aux clubs et aux districts
qui le souhaitent un moyen sup-
plémentaire à leur disposition
pour lutter contre l’illettrisme.
Pour tout renseignement sur
l’opération « Savoirs pour réus-
sir », le site www.savoirspour-
reussir.fr est à disposition.

Promouvoir la paix et le Rotary avec les CIP

Savoirs pour réussir


